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    [...]

Une soixantaine de personnes 
doit venir en bus jusqu'ici, initiative relayée par 
l'Anarchist Black Cross Dijon, collectif anticarcéral local. 
L'administration, qui tient à ce que les révoltes en prison ne 
fassent pas de vagues, prend peur et décide d'accorder un 
rapprochement familial et des temps de parloir doubles. Une 
victoire arrachée !

C'est cette détermination — et, plus anecdotiquement aussi, 
un drapeau basque — que l'on retrouve quelques jours plus 
tard aux portes d'« Erhel Hydris ». Cette usine de hayons pour 
camions est occupée jour et nuit depuis deux mois, par des 
métallos qui ne lâchent pas. Il y a deux ans déjà, ils avaient 
entouré leur boîte de bouteilles de gaz et menacé de tout faire 
sauter, pour malheureusement hériter d'un nouveau patron 
raciste, arnaqueur et autoritaire. Cette fois encore, ils sont 
bien décidés à ne pas se laisser liquider sans en découdre. 
Alors que les semaines d'incertitudes commencent à peser sur 
le moral il est d'autant plus nécessaire de soutenir cette bande 
là (voir article complet sur brassicanigra.org) !

Le mois de janvier finit sur le pavé, où nous participons, à 
l'issue d'une manifestation, à occuper un grand bâtiment avec 
une soixantaine de migrant·e·s, 200 autres personnes et le 
soutien d'une vingtaine d'association. Il s'agit là d'un internat 
d'État laissé vide, juxtaposé à l'école nationale des Greffes. Ce 
jeudi se trouve être aussi le jour de la venue de Sarkozy au 
tribunal local. Et hop ! C'est le 2ième squat ouvert 
publiquement en quelques mois, et le signe que nous pouvons 
agir pour ne laisser personne à la rue, et ce malgré les 
souhaits avoués du préfet de voir tous ces étrangers repartir 
au plus vite, qu'ils soient demandeurs d'asile ou sans-papiers. 
Nous, après tout, on ne veut pas de frontières du tout, et notre 
solidarité s'exercera de toute façon sans tri entre réfugié·e·s 
politiques ou économiques, exploit·e·s d'ici ou d'ailleurs.

Il faudra par contre sans doute se mobiliser dans les jours à 
venir, lors du procès, sur place ou dans la rue, pour empêcher 
l'expulsion et trouver les leviers nécessaires pour retenir le 
Préfet et ses sbires. Nous invitons donc tout·e un·e chacun·e à 
passer 3 bd de la Marne dans les prochains jours pour 
rencontrer les migrant·e·s et apporter du soutien matériel, 
humain et politique.

Sinon, on a beaucoup dansé et fendu de bûches le 
mois dernier. Au plaisir de 

vous retrouver !
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la LOPPSI II  

et son monde   

...prendre    

racine !     

programme

d'activités

février
18

                             ..et vous convie, vers 18h, à des

                            lectures, présentations et débats

                        autour des ouvrages ci-mentionnés.
Ensuite, c'est apéro et auberge espagnole
 (chacun-e amène de quoi boire et manger - sans

 viande, svp), puis à partir de 21h, c'est ciné! …sans oublier, chaque dernier mercredi vers 19h,

   la « réu activités » pour qui souhaite s'impliquer 

        dans l'existant ou amener de nouvelles idées!

Au passage 
à la nouvelle année, 

nous éclairions d'un feu d'artifice attendu
et de quelques messages de solidarité les sales murs de la 
prison. Quelques cris rageurs échangés avec des silhouettes 
qu'on devine derrière les gillages denses des fenêtres, et une 
boule à l'estomac parce qu'on repart et qu'eux restent. Et puis 
nous y allions avec une pensée particulière pour les camarades 
toulousains·e·s, évoqué·e·s dans l'édito du mois dernier, et dont 
3 sur 4 sont encore emprisonné·e·s par chez elles/eux, 
accusé·e·s d'avoir agi contre les taules pour mineur·e·s.
  
Peu de temps après, la prison dijonnaise s'agite de nouveau, de 
l'intérieur cette fois. Deux prisonnières révolutionnaires 
basques se mettent en grève de la faim, parce que leurs 
familles doivent faire 1500 kilomètres le week-end pour 40 
minutes de parloir. Depuis le pays basque, où il y a quelques 
semaines encore plus de 100000 personnes défilaient dans les 
rues de Bilbao pour demander la libération des 
prisonnier·e·s, un rassemblement 
s'organise.

   [...]

Tous les mercredis à partir de 15h, l'espace

autogéré  ouvre sa bibliothèque, son infokiosque,

sa  zone de gratuité...
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